BACCALAURÉAT PROFESSIONNEL ÉPREUVE DE FRANÇAIS

ÉLÉMENTS DE CORRIGÉ

Texte : L’Usage du monde, Nicolas Bouvier.

I - Compétences de lecture (10 points)

1– Quels sont les éléments du texte qui permettent de penser que Nicolas Bouvier éprouve du plaisir à voyager (moments et lieux évoqués, choix du lexique, sensations exprimées…) ?












(3 points)

· Diversité des moments : « à six heures » (l.1), « nuit de pleine lune » (l.8), « le jour se lève » (l.10), « la journée trouve son centre » (l.18) …

· Diversité des lieux évoqués : paysages « trois peupliers », « un bouquet de saules », « calmes rivières » ; une auberge (l. 17 à 23)…

· Multiplicité des observations et des centres d’intérêt, acuité du regard, volonté d’enregistrer de nombreuses informations et sensations, regard empathique

· Nombreuses sensations exprimées : visuelles « nuit de pleine lune » (l.7), « lucioles » (l.8) , « lumière meurtrière » (l.13), « les flots argentés de la Morava » (l.35) ; auditives « silence » (l.l9), le mouches bourdonnent » (l.18) « fin de jour silencieuse » (l.24) ; olfactives : « odeur d’oignon », « mouton grillé », « café turc » ; etc.

· Expression explicite de sentiments « « salivation émotive » (l.22) 

· Lexique (en particulier adjectifs qualificatifs) qui souligne positivement une notation, une sensation éprouvée (par exemple « calme rivière », « forte odeur ») …

Etc.

2- Comment le texte rend-il compte de la lenteur évoquée à la ligne 5 ? Vous vous appuierez notamment sur la structure du texte, le lexique, les repères temporels, la syntaxe, etc.












(4 points)

· Nombreuses indications temporelles qui signalent les étapes successives d’une journée  et en précisent le rythme: « à six heures…avant la nuit » (l.1), « le jour se lève » (l.10), « vers les huit heures » (l.12), « vers midi » (l.14), « la fin du jour » (l.24)

· Description des actions successives, lentes et installées dans la durée (cf.  la conduite de la voiture, le repas ; « on a parlé son saoul » l.24 …)

· Attitude physique, gestes (par ex. « un pied sur le volant » l.26)

· Phrases simples qui indiquent la succession des actions (par exemple lignes 10 à 16), phrases nominales (l.23)

· Juxtaposition de groupes nominaux qui évoquent les événements dans leur succession (par exemple lignes 8 à 10)

· Nombreux adverbes de lieu et de temps qui signalent la dispersion, la répétition (« Là »,  « Vers.. », plusieurs occurrences)

· Références explicites au temps et à la lenteur : « c’est beaucoup de temps » (l.4) « le temps ralentit » (l10) « la lenteur » (l.5) « on chemine paisiblement à vingt kilomètres-heure » (l.l7)

3 – « Aucun besoin d’intervenir ; la route travaille pour vous » (ligne 27).

Vous expliquerez cette phrase. Vous définirez ensuite la conception que Nicolas Bouvier a du voyage.












(3 points)

Lorsqu’on voyage selon le mode évoqué par Nicolas Bouvier, il n’y a pas besoin de faire un effort d’imagination, de faire appel à son imaginaire, les paysages rencontrés emplissent l’esprit, contribuent à renouveler les idées. Cette attitude passive attribue à la route, c'est-à-dire au voyage, ce pouvoir particulier de nourrir l’imaginaire, d’ « éclaircir la tête » (l.25). 

Le voyage selon Nicolas Bouvier est défini comme un  « déplacement dans l'espace » qui fournit un « appoint concret » à la vie intérieure. Le voyage est une manière de découvrir le monde, de l’appréhender qui va à l’encontre d’une approche touristique conventionnelle. Il s’agit de s’intéresser au monde tel qu’il est, dans sa diversité, en prenant le temps de regarder, d’observer, de comprendre, de faire des rencontres, d’éprouver des sensations, de savourer l’instant présent. Cette manière de voyager devient ainsi un art de vivre, une véritable philosophie de l’existence.

II - Compétences d’écriture    (10 points)


Un(e) ami(e) vous a proposé de l’accompagner dans un long voyage vers des pays lointains. Ecrivez une lettre dans laquelle vous lui annoncez si vous vous associez ou non à son projet en lui donnant les raisons de votre décision (une quarantaine de lignes).

Quelques critères d'évaluation :

· respect de la longueur («une quarantaine de lignes »)

· qualité de l'expression (syntaxe, orthographe, richesse du vocabulaire)

· graphie et présentation

· prise en compte de la situation de communication : l’écrit attendu a la forme normalisée d’une lettre (disposition, lieu, date, formule d’appel, formule de politesse, destinataire identifié…)

· respect des marques du discours : emploi de la première personne, temps des verbes…

· prise en charge explicite du choix effectué

· visée argumentative claire : structure, organisation et cohérence de l’argumentation, présence d’au moins deux arguments, illustrés par des exemples, articulations…

· on valorisera les productions qui traduisent un souci d’efficacité, qui utilisent un ton convaincant (implication de l’émetteur).

